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Lecancer devrait tuer 10millions d'hurn.ains en20l8
Les pays pauvres déplorent moins de cas que les nations riches, mais la maladie y est plus meurtrière

cc On s'attend
à ce que le cancer

devienne
la première cause

demortalhé
dans chaque

pays au cours
de ce siècle»

Un homme sur cinq et
une femme sur six
dans le monde déve-
lopperont un cancer

au cours de leur vie. Un homme
sur huit et une femme Sur onze
en mourront, selon les estima-
tions publiées par le Centre inter-
national de recherche sur le can-
rer (CIRC),une agence travaillant
pour l'organisation mondiale de
la santé (OMS), qui font l'oblet
d'un article paru mMaedi 12 sep.
tembre dans CA; A Cancer Jour-
nalfor ClInlcians, édité par l~e-
rican Cancer Society.
Partant de Globocan. la b;tse de

données accessible au public,les
chercheurs du CIRe et de l1\meri-= Cancer Society ont analysé
les chiffres pour 35tyPes de can-
cers provenantde18s pays. Les es-
timations avancées pour 2;018

-ce que les spécialistes appellent
la ••charge mondiale du cancer"-
sont de 18,1millions de nouveaux
cas découverts et 9,6 millions de
décès dus à cette maladie.
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Le CIRCévoque une «augmenta-
tion rapide» de cette charge,
mais les comparaisons avec la
précl!dente étudl" alimentée par
les données de Globocan. réali-
sée en 2012, sont rendues très dif-
ficiles par un changement de mé-
thodologie, Certains cancers
voient leur incidence diminuer,
tels le cancer du poumon chu les
hommes en Europe du Nord et
en Amérique du Nord ou le can-
cer du col utérin partout, sauf en
Afrique subsaharienne. Toute-

fois,la plupart des pays connais-
sent une hausse en valeur abso-
lue du nombre de cas diagnosti-
qués et à traiter.
Parmi les raisons avancées par

le CIRe: l'accroissement et le
vieillissement de la population à
un rythme soutenu et des évolu-
tions de la prévalence de certains
cancers. Freddie Bray, responsa-
ble de la surveillance des cancers
au CiRe, et les coauteurs de l'arti-
cle, soulignent que ft les différen-
ces de proJUs de caneerl1ntre pays
et mtre régions signifient qu'une
diversité géo9raphlq~ rhmeure,
avec la persistance de facteurs de
ri$que locaux dans des popula-
tions qui en sont à des phases très
d!J1&entesde la transition sl>daJe
et économique. Cela est illustré
par les différences saillante!! dans
les Ù1UX de C(}neers associés à une
injection. entre autres ceux du col
utérin. de l'estomac et dufoie 0b-
servés dans des pays situés aWl
deux extrémités du spectre du dé-
veloppement humuin •..
Les auteurs ont en effet cherché

à établir des schémas de fré-
quence des cancers selon le ni-
veau de développement humain

par pays, évalwi au moyen d'un
indice combinant le PlB parhabi-
tant, l'espérance de vie à la nais-
sance et le niveau d'éducation
des enfants de 15ans et plus. Les
éGarts entre les pays à indice de
développement humain (IDH)
élevé ou très élevé et ceux à IDH
faible ou intermédiaire sont très
marqués pour l'incidence de la
plupart des cancers, les premiers
ayant des fréquences deux à trois
fois plus élevées que les seconds.
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En revanche, les différences sont
beaw:oup moins nettes s'agis-
sant de la mortalité. Une proxi-
mité qui s'expliquerait à la fois
par la fréquence de dlncers de
mauV1lÎs pronostic dans les pays
à IOH faible ou intermédi.alre, et
par des diagnostics plus tardifs et
des traitements efficaces moin$
disponibles.
Le canter apparait comme la

première cause de mortalité chez
les moins de 70 ans en Amérique

du Nord et dans une partie de
IJ\mérique du Sud, l'Europe de
l'Ouest,l~ustralie et la Nouvelle-
Zélande, mosi que le Japo~ ~
Vietnam et la Thai1ande. n n'ar-
rive qu'en troisième cru qua·
trième position en Afrique sub-
saharienne, dans la majeure par-
tie du Moyen-Orient et de 11\sie.
A l'échelle mondiale, le cancer

le plus fréquent est celui du pou-
mon, avec plus de 2 millions de
cas estimés pour 2018, qui est
également et de loin le plus
meurtrier: pllLSde 1,7million de
morts (18'16 du total des décès par
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cancer). n est suivi par celui du
sein, quasiment aussi frêquent,
mais trois fois moins meurtrier.
Le mauvais pronostic en général
des cancers du poumon explique
c:ette difti!rence.
Si l'on considère l'ensemble des

cancers pour les deux sexes, l~e
devrait être en 2018 la région du
monde comptant près de la moi-
tié des cancers et plus de la moitié
des décès par cancers-dufalt que
60 'J(, de la population mondiale y
vit -, devant l'Europe (2;3,4 % des
cas et 20,3 % des décès. pour 9,8 %
de la population mondiale) et les
Amériques (21% des cas et l4.4 '16
de la mortalité pour 13.3% de la

Les deux types de cancer les plus fréquents
INODE CE Des NOUVEAU C/\5 DE CANCER eN 2018. EN %

• C tZ LI:S FLMMLS • CHLl LLS HOMMES

Arrique

28,2 18,7

20 10

Amerique

28,4 26,3
9,7 11.5

Asie

22,4 18,1
10 12

Europe

28,2 21,8
12,3 15,1

Océanie

28,7 24,6
11,9 on 12,7

SOURCE: CENTRE INTERNATIONAL DE RE-CHERC.HE SUR LE CANCER· OMS

population mondiale).
En Asie et en Afrique, la part deJ

décès par cancer est plus itnpor·
tanteque la part des nouveauxcas,
ce que le CIRCexplique par une dif-
férence dans la fréquence de cer-
tains types de cancers, ceux ayant
un mauvais pronostic et un taux

de mortalité plus élevés y étant
souvent plus présents.
Chez les hommes, le cancer du

poumon occupe le premier rang
de fréquence en Europe orientale
et en Asie œntrale, en Chine et en
Afrique du Nord. Il cède cette
place au cancer de la prostate
~ns les Amériques, l'Europe de
l'Ouest, IJ\ustralie et la plus
grande partie de li\frique subsa-
harienne, alors qu'il n'est que le
deuxi~me cancer le plus fré-
quent à l'échelle de la planète
(plus de 1.2million de cas). Le
cancer des lèvres et de la bouche
prédomine dans le SQus-conti-
nent indien, tandis que celui du
foie est en tête eh Egypte et quel-
ques pays d'Afrique de l'Ouest,
ainsi qu'en Mongolie.
Chez les femmes, les variations

sont moins marquées. Le c;mcer
du sein domine à peu près par-
tout. hormis enAfriquede l'Ouest
et australe, en Bolivie et au Para-
guay, où il est devanœ par les can-
cers du col de l'utérus; en Mongo-
lie où les tumeurs mallgnes du
foie arrivent en tête et dans les
deux Corée$, où le cancer du pou-
mon parait en tête au Nord et ce-
lui de la thyroide au Sud.
d.es malad~ non tmll!lmiS!libles

sont Ii prhent responsables de la
majorité des déces dans le monde
et Ibn sÎlttend Ii ce que le canœr se
his$e au rang de première couse de
mortalité et de prindpaJ obstacle à
IDttroWement de l'espérance de
vfedans chaque pays du monde au
cours du XXI' Sile/II», prédisent
Freddie Bray et ses collègues .•
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